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BIENSEANCES

HEURE.
Signalez deux ou trois des fautes les

plus communes qui se commettent:
1 A table,
2Q En visite,
3Q A l'églie,
4Q En conversation,
50 Sur la rue.

DESSIN

I HEURE.

1 Dessiner une échelle i cinq éche-
lons espacés d'un pouce; montants
demi-ronds.

2Q Dessiner un panier ovale à deux
anses. Hauteur, deux pouces; longueur,
six pouces.

TRADUCTION

i HEURE.

Voulez-vous vous chauffer ? Non, je
n'ai pas froid. Cet enfant va se couler
avec ce couteau. Comme vous êtes
fatigué, vous pouvez vous reposer.
N'avez-vous pas peur de vous faire imal ?
Non. Pouvez-vous voir dans ce miroir ?
Oui, je le puis facilement. Ces enfants
ont froid ; qu'ils aillent se chauffei
près du feu, mais qu'ils prennent garde
'de se brûler. Ces deux enfants sont
frères, et ils ne se ressemblent pas du
tout. Ces deux amis s'écrivent-ils
souvent ?

(A suivre.)

PEDAGOGIE ET ENSEIGNEMENT.

Exercices de mémoire et de récitation.

LE ROssmCNO, ET LE PRINCF.

Un jeune prince, avec son gouverneur,
Se promenait dans un bocage
Et s'ennuyait suivant l'usage:
C'est le profit (le la grandeur.

Un rossignol chantait sous le feuillage :
Le prince l'aperçoit et le trouve charmant,
Et comme il était prince, il veut dans le

[moment
L'attraper et le mettre en cage.
Mais pour le prendre il fait du bruit,

Et l'oiseau fuit.
Pourquoi donc, dit alors Son • Altesse 00

[colère,
Le plus aimable des oiseaux

Se tient-il dans le bois, farouche et solitaire:
Tandis que mon palais est rempli de Ini'

[neaux ?
-C'est, lui dit le mentor, afin de vous instruire

De ce qu'un jour vous devez éprouver.
Les sots savent tous se produite ;

Le mérite se cache, il faut l'aller trouver."

FLORI Al.

Il

L'OISEAU MORT.

Marthe pleurait. '' Pourquoi pleures-tu ?"
[la nmère

Et Marthe, ouvrant la main, montra so1
[oiseau mort. .

-Le pauvre oiseau ! Mais vs, ne pleure paf 51

[fort;
Je t'en promets un autre à mettre en ta voiièr'
Encore plus beau que lui. Sèche tes yetlr'

[enfan>a
-Oh ! non, dit la fillette, en ses pleurs étouf'

[fant,
Non, il n'et pas d'oiseau qui jamais me co'

[sole'
Car un remords s'ajoute à ma douleur. Vi

[jour...
Si tu savais, maman - Eh quoi donc, l'Io"

[amour ?'
Les sanglots de l'enfant lui coupaient la P'

[role.
Un jour, tu m'as donné du sucre Po

[l'oiseau!
-Eh bien ?-Eh bien, maman, j'ai mangé le

[morcean.
Ceci, mes chers enfants, est une parabole.
Si, pour un petit tort dont on a fait souffrir
Un oiseau, l'on éprouve, en le voyant mourr,
Un remords si cuisant qu'on pleure et se désole'
Un jour, quels repentirs éternels, déchirants,
Pour celui qui n'a pas tout fait pour

[parents!
Louis RATISBONNE, la Comédie enfa»fime

218


